
C’est paradoxal, alors que 

le carnet de commande 

pour l’année 2015 est pra-

tiquement vide (hormis le 

projet d’appui à la com-

mune de Desdunes pour 

la production de son plan 

communal de développe-

ment), l’équipe du GAFE 

n’a jamais été aussi occu-

pée (ou plutôt préoccu-

pée!). 

Il y a d’abord eu les tra-

vaux sur le canal de la 

ferme des 3 bornes à lan-

cer à Desdunes, le projet 

d’appui à la mise en ré-

seau des femmes de 

Kenscoff à boucler par 

une rencontre intercom-

munale de 2 jours au 

centre d’initiatives com-

munal de Kenscoff, les 

rapports d’exécution à ré-

diger… 

Bref un début d’année bien 

chargé d’autant que j’ai eu 

le privilège de profiter 

d’une formation de deux 

semaines sur le thème: Par-

ticipation, revendication, plai-

doyer: stratégies d'influence des 

citoyens sur les politiques pu-

bliques au Centre Interna-

tional d’Études pour le Dé-

v e l o p p e m e n t  L o c a l 

(CIEDEL). 

En effet, face à une con-

joncture économique, so-

ciale et politique complexe 

en Haïti, le GAFE mise sur 

le renforcement de ses 

compétences pour con-

vaincre de nouveaux parte-

naires et pourquoi pas 

s’ouvrir de nouveaux hori-

zons. 

Et puis il y a eu ces ter-

ribles attentats de Paris. 

Symboliquement le GAFE 

a voulu témoigner sa soli-

darité à Charlie Hebdo, à la 

liberté d’expression, à la 

démocratie en organisant 

un débat citoyen à 

Kenscoff sur le thème de la 

jeunesse dans une société à 

la dérive. 

Cher lecteur, je vous laisse 

constater par vous-même 

qu’une petite organisation 

avec de modestes moyens 

peut réaliser de grandes 

choses… 
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Mise en contexte 

Si l’intervention du GAFE à Desdunes remonte à 2007, 

celle de l’Association France Haïti Artibonite Desdunes 

de Nantes (AFHAD de Nantes) remonte quant à elle à 

1994. Les deux organisations se connaissent bien et sont 

de francs partenaires pour l’émergence à Desdunes 

d’une politique de développement territorial, en concer-

tation avec la mairie de Desdunes et les principales asso-

ciations locales. 

En 2007, à la demande de la mairie de Desdunes, 

l’AFHAD de Nantes a fait appel aux compétences en 

développement local du GAFE pour animer un pro-

gramme de formation de deux ans en gestion de projet 

au profit de cadres associatifs et de la mairie. De ce fait, 

il s’est tissé des liens de confiance réciproque entre la 

mairie, l’AFHAD de Nantes et le GAFE. A la suite 

d’une visite à Kenscoff et la rencontre avec les élus lo-

caux, la mairie de Desdunes a sollicité le GAFE officiel-

lement par écrit pour lui demander un appui méthodolo-

gique pour l’élaboration de son plan communal de déve-

loppement. Après concertation le GAFE et l’AFHAD 

de Nantes ont donné leur accord. 

C’est chose faite! Le projet a commencé en janvier 2014 

et prendra fin en décembre 2015. il est cofinancé par 

l’Union européenne et l’AFHAD de Nantes pour un 

budget global de 275 230,79 euros. 

Un comité de gestion communal a été constitué, un co-

mité local de coordination a été mis en place dans 

chaque localité, une enquête a été réalisée auprès de 

4.500 habitants, 7 réunions publiques ont été organisées, 

les travaux de réhabilitation du canal de la ferme des 3 

bornes ont commencé, 2 numéros du journal communal 

ont été publiés… Cette nouvelle année s’ouvre sur la fin 

des travaux, la réalisation du diagnostic externe, l’inter-

prétation des résultats de l’enquête en porte-à-porte, l’or-

ganisation des tables sectorielles, la rédaction du plan 

communal de développement et tant d’autres activités 

inscrites dans le projet… 

 

Appui à la commune de Desdunes pour la 
production de son plan communal de développement 

Collecte des informations auprès des habitants de Hatte-Desdunes 

 

Collecte des informations auprès des habitants de Aux-Sources 

Collecte des informations auprès des habitants de Grand-Islet 
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Formations 

Du 29 au 31 octobre 2014, le GAFE a animé une 

formation en animation et communication territo-

riales. Les participants ont été amenés à réfléchir 

sur les conséquences de l’absence d’une stratégie 

d’animation et de communication territoriales. Des 

outils leur ont été proposés pour dynamiser les 

relations avec les habitants de Desdunes en insis-

tant sur le fait que la communication n’a rien à 

voir avec la démagogie et la propagande. 

Du 03 au 05 novembre 2014, les membres du 

CGC ont été invités au centre d’initiatives commu-

nal de Kenscoff (CICK) pour une formation de 3 

jours en développement local. Plusieurs interve-

nants ont abordés 

les enjeux du déve-

loppement local et 

son financement: 

Léandro Médéot 

de l’Union Euro-

péenne, Jacques 

Camille, du Minis-

tère de l’Agricul-

ture, Olivier Solari, 

Assistant tech-

nique auprès du 

Ministère de l’Intérieur et des Collectivités Territo-

riales… Ce fut également l’occasion de jouer Nen-

Le groupe de Jacob a organisé une marche pacifique. 
Il a fait passer ses revendications à travers un chant.  

Les participants jouent Nenco. 
Les Desduniens ont affronté le froid de Kenscoff! 

Jacques Camille, MARNDR Léandro Médéot, UE Olivier Solari, MICT 

co, le jeu imaginé par le GAFE pour mieux comprendre la 

stratégie des acteurs sur un territoire. 
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Réhabilitation de 800 mètres linéaires sur le canal 

de la ferme des 3 bornes 

Un appel d’offres a été officiellement lancé le 14 no-

vembre 2014. Par la même occasion une visite sur le ter-

rain était organisée pour les entreprises intéressées. 

Le 26 novembre 2014 était la date retenue pour la remise 

des offres. 

Une seule entreprise a déposé une offre, il s’agit de BA-

ROSSA. 

Un comité d’analyse des offres, composé entre autre de 

l’ingénieur Myrville, du Directeur Général de la mairie, 

Jackson Saint-Louis, de l’ASEC de Grand-Islet, Racine 

Mexicain et l’Ingénieur Norgaisse de l’ODVA, a étudié 

la conformité des pièces fournies par l’entreprise et les a 

jugés recevables. 

Le 27 novembre 2014, la décision d’accorder le contrat à 

l’entreprise BAROSSA a été prise par le comité pour un 

montant de 2 770 211 gourdes. 

Ci-dessus: Ouvrages de régularisation 

Appui à la commune de Desdunes pour la 
production de son plan communal de développement 

Entreposage des matériaux granulaires 
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Contexte 

Pendant une année, de mars 2014 à février 2015, le 

Groupe d’Action Francophone pour l’Environnement 

(GAFE) a appuyé la mise en réseau des organisations de 

femmes de Kenscoff. 

Cinq débats publics ont eu lieu dans les cinq sections 

communales de Kenscoff sur des thèmes aussi variés 

que la sexualité, les violences faites aux femmes et aux 

filles, le droit de la femme, la place des femmes en poli-

tique… Ces espaces ont été occupés et exploités par les 

acteurs locaux pour aborder parfois des sujets sensibles 

voire tabous. Le dialogue instauré, les difficultés sont 

plus faciles à appréhender dans un climat serein. 

Une foire et une marche ont été organisées, un réper-

toire des organisations de femmes de Kenscoff a été 

imprimé. 

Dix jours de formation ont été animés par des profes-

sionnels de la vie associative, du marketing politique, de 

la communication, du droit au profit des responsables 

associatives afin de renforcer leur discours et gagner en 

crédibilité institutionnelle. 

Une plaquette d’orientation et d’information des 

victimes de violence a été produite et une permanence 

d’accueil a été ouverte au centre d’initiatives communal 

de Kenscoff (CICK) afin d’accompagner les victimes. 

Enfin deux jours de rencontre intercommunale ont eu 

pour objectifs de consolider un réseau de sentinelles ter-

ritoriales, de promouvoir des dynamiques territoriales et 

d’aborder la participation des femmes en politique. 

Des personnalités féminines comment Madame Mir-

lande Hyppolite Manigat ou Florence Elie ont témoigné 

de leur parcours et de leur engagement pour encourager 

les femmes de Kenscoff et d’ailleurs… 

Débat public de Bongars 

Après Sourçailles et Belle-Fontaine, c’était au tour de la 

section communale de Bongars d’accueillir son débat 

public sur les droits des femmes. 

Assistance de Bongars 

Appui à la mise en réseau des organisations de 
femmes de Kenscoff 

115 personnes se sont réunis à l’église baptiste conserva-

trice de Bolosse le 27 septembre 2014. Mme Eliane 

Chéry, originaire de Bongars, infirmière à l’hôpital de 

l’université d’état d’Haïti est intervenue sur la théma-

tique « commerce de charme en Haïti, IST, MST ». 

 

Débat public de Nouvelle-Touraine 

Le quatrième débat sur les cinq prévus a eu lieu à l’église 

de Dieu de la prophétie de Caille Chemin le 12 no-

vembre 2014. 136 personnes avaient répondu à l’appel. 

Dieula Noël, infirmière de formation est intervenue sur 

la thématique « commerce de charme, IST, MST ». 

Débat public de Bongars 

Le dernier débat s’est déroulé le 13 décembre 2014 à la 

Chapelle Saint-Antoine de Robin en présence de 97 per-

Miss Dieula, une femme engagée 
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-onnes. Les juges Gaspard et Jean-Jacques Lubin du 

tribunal de paix de Kenscoff sont intervenus sur la res-

ponsabilité des parents dans l’éducation sexuelle des 

jeunes et des enfants. 

Mireille Zamor du Ministère à la Condition Féminine et 

aux Droits des Femmes a développé le thème de la vio-

lence psychologique et verbale faite aux femmes. 

De l’avis général ces débats ont été bénéfiques puis-

qu’ils ont permis d’engager un dialogue entre les 

hommes et les femmes sur des sujets parfois tabous 

comme la sexualité. 

Plus d’un millier de femmes marchent pour reven-

diquer leurs droits 

Le 27 décembre 2014, la marche débute par le premier 

message lancé par charmante Joseph : les associations 

de femmes dénoncent les différents types de violences 

qu’elles rencontrent dans la commune. 

Au son de la fanfare et sous la protection de la police 

nationale d’Haïti, près d’un millier de femmes se dépla-

cent en chantant, en dansant pour réclamer leurs droits 

civiques, moraux et politiques. Arrivées devant la mai-

rie de Kenscoff les femmes réclament, dans leur deu-

xième message, des moyens matériels pour bien culti-

ver la terre. Le troisième message est lancé à Dourette, 

elles réclamaient de meilleurs soins pour les femmes 

enceintes et des centres de santé dans les cinq sections 

communales. 

Au CICK, Raymonde Jean Antoine, coordonnatrice de 

la Fédération des Femmes Actives de Kenscoff 

(FAFAK), termine la marche par un vibrant discours 
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sur les problèmes et les besoins des femmes de la com-

mune. Elles les exhortent à prendre en main leur ave-

nir. 

La foire-exposition, un succès 

La foire-exposition s’est tenue sur une journée, occu-

pant la route Mevs qui passe devant le CICK. Alors 

que certains pensaient que la date du 27 décembre 

n’était pas judicieuse, la fréquentation les a démentis ! 

Les peintures étaient exposées à l’intérieur et sur la ter-

rasse du CICK, tandis que les produits artisanaux et les 

produits maraichers étaient exposés dans la rue. 

Les organisations de femmes de Kenscoff ont tenu leur 

stand pour présenter leur production et leurs activités. 

Des produits locaux comme ; confiture, manba, akasan, 

pain patate et autres produits du terroir ont été mis en 

valeur par les associations de femmes de Kenscoff. 

 

 

 

 

 

 

 

Publication d’un répertoire des organisations de 

femmes de Kenscoff et d’une plaquette bilingue 

d’information et d’orientation pour les victimes de 

violence 

Le projet s’est terminé par deux journées de rencontre 

intercommunale qui ont permis à des femmes d’hori-

zons divers de se rencontrer et d’échanger. 

Le projet est fini mais les sollicitations sont nombreuses 

pour y donner une suite, pour la concrétisation du ré-

seau de sentinelles communales. 

GAFE 
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Le programme de la rencontre intercommunale s’est 

déroulé sur deux jours autour de trois objectifs: 

1— Consolider un réseau de sentinelles territoriales 

(jour 1) 

2— Promouvoir des dynamiques territoriales 

3—Aborder la participation des femmes en politique 

(jour 2) 

Première journée: vendredi 27 février 2015 

« Progresser dans la mise en place d’un réseau de 

sentinelles communales » 

L’assistance a eu l’honneur d’écouter Madame Flo-

rence Elie, Protectrice du Citoyen en Haïti présenter 

son institution, l’OPC qui a pour mission de L’OPC a 

pour mission de protéger tout individu contre toutes les 

formes d’abus de l’Administration Publique. 

Katia Henrys, Psychologue, est intervenue pour sa part 

sur les formes de violences faites aux femmes: physique, 

sexuelle, psychologique, économique et verbale. 

Puis les participants ont été dispatchés en cinq groupes 

de travail thématiques: 

1 – Sur quelles structures locales ou espaces les femmes 

peuvent-elles s’appuyer pour mettre en place des senti-

nelles (section communale : église, marché, transport 

public) ? 

2 – Quels moyens de communication entre sentinelles ? 

3 – Quelles ressources pour l’éducation à la citoyenneté 

dans les écoles et les églises au niveau local (section 

communale) ? 

4 – Comment faire connaître les activités des sentinelles 

à tous les niveaux (section communale, communal, na-

tional) ? 

5 – L’engagement citoyen des femmes pour les 

femmes? 

PS: Une sentinelle est définie comme un réseau d’individus béné-

voles et volontaires, autour d’un point fixe pour promouvoir les 

droits des femmes et la citoyenneté dans leur localité. 

Deuxième journée: samedi 28 février 2015 

« Progresser sur la question de parité et la repré-

sentation des femmes en politique » 

La journée fut marquée par la présence remarquable de 

Madame Mirlande Hyppolite Manigat. Femme politique 

redoutable, elle se passe de présentation. Le public était 

on ne peut plus attentif et très sincèrement les femmes 

de Kenscoff ont pris une bouffée d’oxygène. Oui les 

femmes peuvent et doivent s’engager en politique, et 

Madame Manigat de leur prodiguer quelques conseils. 

Ensuite cinq nouveaux groupes de travail ont été for-

més sur les thèmes suivants: 

1 – Comment exprimer son droit de vote en tant que 

femme (pression société, famille, couple) ? 

2 – Quelles sont les plus-values des femmes en poli-

tique ? 

3 – Comment se préparer au combat politique ? 

4 – Comment l’engagement citoyen peut-il influencer 

les politiques en faveur des droits des femmes ? 

5 – Qu’est-ce qui fait d’une femme politique une femme 

différente ? 

Les débats ont été très intéressants et les résultats des 

ateliers seront exploités pour proposer une suite à ce 

premier projet porté par le GAFE pour la promotion 

des droits des femmes. 

Pendant deux jours plus de 130 personnes ont participé 

aux échanges. Ce résultat en soi est encourageant d’au-

tant que la grand majorité des participants représentait 

des organisations de base. 

Ce que le GAFE a retenu de ces deux jours c’est que les 
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plus grandes contraintes à l’exercice de leurs droits par 

les femmes sont les femmes elles-mêmes. Elles ne 

croient pas en elles et ne font pas confiance aux autres 

femmes. Elles sont toutes d’accord pour dire qu’il ne 

suffit pas de mettre une femme à un poste à responsabi-

lité, encore faut-il que cette femme ait les compétences 

requises pour sortir de la logique « soit belle et tais-toi! » et 

entrer dans une nouvelle ère du « sois belle et parle! ». Enfin 

souvent le débat féministe vise à opposer les hommes aux 

femmes. Pendant ces deux jours, force est de constater 

que des hommes sont capables de mieux promouvoir les 

droits des femmes que certaines femmes... 



Page 10 N’ap pale !  Le Journ al  du  Grou pe d ’Action  
Fran cophon e pour l ’Envi ronnem ent  
 
 

Page 10 N’ap pale !  Le Journ al  du  Grou pe d ’Action  
Fran cophon e pour l ’Envi ronnem ent  
 
 

En bref... 

Je suis Charlie 

Ce qui nous a frappés dans ces attentats, c’est le 

profil des agresseurs : des jeunes, qui sont nés et 

qui ont grandi en France. Comment et pourquoi 

ces jeunes ont-ils basculé dans le radicalisme reli-

gieux ? Comment et pourquoi, du jour au lende-

main, ces jeunes sont devenus des fanatiques, des 

terroristes, prêts à tuer d’innocentes victimes ? 

Il y a beaucoup de questions qui resteront sans 

réponse puisqu’ils sont morts mais les derniers 

attentats de Paris, d’une violence inouïe doivent 

nous amener à repenser la société et l’intégration 

des jeunes. 

Les évènements se sont passés à Paris mais le constat est 

valable pour Haïti, et probablement même pour 

Kenscoff : la jeunesse des sociétés dites modernes est en 

manque de repères. En quoi croit-elle ? En quoi ne croit-

elle pas ? En quoi ne croit-elle plus ? Pourquoi la vio-

lence comme mode d’expression ? Pourquoi et comment 

est-elle si manipulable ? 

La jeunesse devrait être le rempart à la violence de la jeu-
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nesse, par son engagement citoyen, politique. 

Dans les heures qui ont suivi l’attentat, un slogan fait le 

tour du monde et mobilise en masse : je suis Charlie. Le 

lendemain, le 08 janvier, dans le monde entier des ci-

toyens observent une minute de silence en hommage aux 

victimes. Le dimanche 11 janvier, ce sont des millions de 

citoyens qui descendent dans la rue. Ils sont tous Charlie. 

Ce vendredi 16 janvier 2015, nous étions tous Charlie à 

Kenscoff. 



Page 11 N’ap pale !  Le Journ al  du  Grou pe d ’Action  
Fran cophon e pour l ’Envi ronnem ent  
 
 

Page 11 Le Journ al  du  Grou pe d ’Action  
Fran cophon e pour l ’Envi ronnem ent  N’ap pale!  

La Section France bouge... 

Chaque année Annette Pochon, membre de la Section 

France du GAFE, passe quelques semaines en Haïti. 

Comme l’année dernière, elle a proposé d’apporter son 

soutien au centre d’initiatives communal de Kenscoff 

en organisant un repas français, made in Normandie avec 

son fameux poulet Vallée d’Auge flambé au Calvados 

et cuit dans le cidre. 

La date choisie était le dimanche 22 février 2015. Deux 

jours avant la date fatidique (!), il n’y avait que cinq ré-

servations. Loin d’être découragée, elle a décidé de 

maintenir l’activité. La veille elle a reçu une quinzaine 

d’inscriptions supplémentaires! Au final les convives 

étaient au nombre de 36! 

Bénéfice global: 16.000 gourdes (environ 

300 euros). Vous vous dites que ce n’est 

pas grand-chose étant donnée la situation 

précaire du CICK, et pourtant cette acti-

vité a réchauffé le cœur de l’équipe du 

CICK et du GAFE tellement la convivia-

lité et l’esprit de partage étaient sin-

cères… 

Au menu du repas de l’année prochaine: 

pot-au-feu, alors pensez à réserver, il n’y 

en aura pas pour tout le monde!!! 

Annette aux fourneaux! 

Des convives repus et contents! 

Voyage de David Tilus en France 

D’abord prévu pour rencontrer l’équipe de 

l’Association France Haïti Artibonite Des-

dunes à Nantes autour des enjeux de la coopé-

ration décentralisée pour Desdunes, David est 

finalement resté plus d’un mois en France. Il a 

profité de son séjour pour rencontrer plusieurs 

organisations, superviser le stage de Stéphane 

Jean, Bibliothécaire du centre d’initiatives com-

munal de Kenscoff à la médiathèque de Fran-

cheville et suivre une formation de deux se-

maines au Centre International d’Études pour 

le Développement Local (CIEDEL) sur le 

thème: Participation, revendication, plaidoyer: straté-

gies d'influence des citoyens sur les politiques publiques. 

Ce fut comme un retour aux sources puisque David avait passé deux ans au CIEDEL entre 2003 et 2005. 

David au Conseil Général de Loire-Atlantique avec Fabienne Padovani, élue 
et Gérard Froyer de l’AFHAD 
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“Section France” du GAFE 

Espace Pyramide, c/o OACL 

2 avenue de Basingstoke, 

61000 Alençon, France 

Tél: (00 33) 2.33.32.18.32 

 

Courriel: gafe_haiti@yahoo.fr 

Internet: www.gafe-haiti.org 

le Mali et le Tchad, en 

passant par le Ghana, le 

Togo et le Bénin. 

A travers des contrats à 

longue durée et des an-

nées comme consul-

tante indépendante, j’ai 

pu accumuler des expé-

riences et connaissances 

d’intérieur des organisa-

tions de la coopération 

internationale, de la so-

ciété civile et des associations de base dans plusieurs 

pays ainsi que des réseaux à différents niveaux. J’ai dé-

veloppé des méthodes participatives et des instruments 

d’analyse sexospécifiques adaptés aux milieux respectifs 

que j’applique lors des formations des formateurs et 

formatrices, des missions de planification, de suivi et 

d’évaluation. 

Mon engagement personnel pour les discriminées, les 

victimes d’injustices et de violences s’est déjà manifesté 

pendant ma jeunesse à travers mon activisme en Alle-

magne au sein du mouvement des femmes, ma partici-

pation à la lutte contre l’apartheid etc. Ce fil rouge ne 

m’a pas quitté tout au long de mon parcours profession-

nel. Ainsi, pour ne donner que deux exemples, j’ai ren-

forcé des réseaux d’ONG locales dans la promotion de 

l’abandon des mutilations génitales féminines en 

Afrique de l’Ouest et au Soudan dans des contextes po-

litiques parfois difficiles et soutenu des activistes à in-

troduire des campagnes contre les violences faites aux 

femmes. 

Après un intermezzo de deux ans en Allemagne où j’ai 

partagé mes expériences sur des questions de dévelop-

pement au niveau des écoles et associations allemandes, 

j’ai de nouveau plié mes bagages pour découvrir une 

nouvelle région: les Caraïbes. En Haïti depuis début 

2013, je ne regrette pas d’avoir franchi ce pas et de vivre 

cette nouvelle expérience de vie. Ici et une fois de plus, 

je m’engage dans le renforcement de la société civile et 

la promotion des droits humains.  

Inga Nagel 
Assistante technique de la coopération allemande 

auprès du GAFE 

Ils s’engagent, ils témoignent… 

Depuis octobre 2014, je renforce l’équipe du GAFE en 

tant qu’assistante technique de la GIZ (Coopération 

Internationale Allemande). J’ai soutenu la phase finale 

du projet “Mise en réseau des organisations de femmes 

de Kenscoff” avec mon expertise en développement 

institutionnel, Genre et Droits Humains. Actuellement, 

j’appuie le GAFE dans la conception des outils pédago-

giques pour la promotion des droits des femmes et la 

formation des responsables d’associations à l’utilisation 

de ces outils d’information et de communication. 

Allemande de naissance, j’ai passé la grande partie de 

ma vie professionnelle en dehors de mon pays, notam-

ment en Afrique. Mon premier contrat avec le Service 

Allemand de Développement (DED) date de 1976 et 

m’a menée en Haute-Volta, l’actuel Burkina Faso où j’ai 

aussi bouclé mes séjours africains en 2010. 

Après des recherches et publications sur la condition 

des femmes, leurs organisations et les possibilités de 

leur promotion, entre autres au Niger et au Cameroun, 

j’ai occupé dans les années 90 et pendant cinq ans le 

poste stratégique de conseillère régionale chargée de 

l’intégration du concept Genre et Développement au 

niveau des partenaires de la Coopération Allemande 

dans huit pays de l’Afrique de l’Ouest et Centrale, entre 


